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Introduction




  Le livre le plus volumineux de la Bible hébraïque ou de l'Ancien Testament des chrétiens est le Psautier. Les cent cinquante psaumes qui le composent se présentent comme des dialogues avec Dieu, confiants ou conflictuels. Saint Augustin, alors qu'il était encore catéchumène, les a découverts avec admiration, au point d'en faire sa prière favorite : « Quels cris, mon Dieu, j'ai poussés vers toi, en lisant les psaumes de David, chants de foi, accents de piété où n'entre aucune enflure d'esprit ! » (Les Confessions IX, 4.) Parce qu'ils sont sans prétention et qu'ils s'enracinent dans l'expérience de multiples croyants, les psaumes gardent cette vertu de pouvoir porter les douleurs et l'espérance des hommes et des femmes de toute époque et de toute culture. Leur grande ouverture leur permet de nourrir encore la prière de nombreuses personnes et communautés aujourd'hui.




  Le présent ouvrage a pour visée de proposer plusieurs portes d'entrée pour pénétrer dans l'univers des psaumes. Les dix chapitres qu'il comporte peuvent se lire indépendamment les uns des autres ou dans un ordre différent de celui dans lequel ils apparaissent.




  Les psaumes sont des poèmes qui traduisent une foi profonde, parfois emplie de louange et d'action de grâce, parfois mise à l'épreuve de situations personnelles de maladie, de malheur ou de détresses collectives liées à des circonstances historiques dramatiques. L'examen de ces deux dimensions fondamentales de la prière – la supplication et la louange – constitue l'objet principal du premier chapitre. En effet, l'exégèse actuelle, plutôt que de classer les psaumes selon des genres littéraires déterminés, en est venue à prendre en compte les grandes attitudes spirituelles auxquelles ils donnent voix.




  Le Psautier tout entier est œuvre poétique. Il fait un usage abondant du langage figuré, de métaphores et d'images, dont le puissant pouvoir suggestif permet de remodeler le monde et l'histoire à la lumière de la foi. Il use d'un langage corporel, relationnel et affectif qui engage tout l'être. Autrement dit, les psaumes sont une prière de tout l'homme. Tel est le point d'attention du deuxième chapitre, qui s'attache à examiner aussi les procédés sur lesquels est fondé l'art poétique du Psautier : effets de rythmes, parallélismes, dispositions concentriques, anaphores et effets sonores...




  De nature anthologique, le Psautier peut néanmoins être lu comme un livre cohérent, traçant un itinéraire et s'articulant autour d'un projet théologique. Telle est la perspective dans laquelle s'inscrit le troisième chapitre, qui tente de montrer comment s'est formé progressivement ce livre, en repérant ce qu'il est possible de relever à ce sujet comme indices textuels et en examinant les différentes hypothèses émises par les commentateurs pour en rendre compte. On y aborde les questions relatives à la répartition du Psautier en cinq livres, et au repérage des collections antérieures à la disposition dans laquelle il nous est parvenu.




  Le quatrième chapitre, plus bref, traite des titres conférés aux psaumes et de l'attribution du livre tout entier à David. Il fait un inventaire des termes particuliers utilisés pour désigner certains psaumes, et répertorie les indications musicales, les références à des rites liturgiques ou à des personnages qui sont mentionnés dans le texte. Ces précisions renvoient à des interprétations anciennes de la littérature psalmique.




  Quelques psaumes se réfèrent aux institutions d'Israël ou relisent son histoire. Le cinquième chapitre aborde cet ensemble de textes et analyse les traditions qui y sont reprises, en notant la manière dont ils renvoient à d'autres passages de l'Ancien Testament. Un tel examen fait apparaître l'arrière-fond de ces relectures. L'histoire n'est jamais présentée pour elle-même dans ces psaumes. Son évocation obéit à des préoccupations particulières, visant un impact sur la communauté destinataire.




  Les psaumes constituaient un genre assez largement répandu dans tout le Proche-Orient ancien. Ceux de la Bible n'hésitent pas à emprunter des images, des expressions, des versets à d'autres littératures, en particulier à des textes ougaritiques. Le sixième chapitre explore l'arrière-plan culturel de prières provenant de diverses civilisations, en soulignant leur appartenance à des courants littéraires communs. Des textes de la littérature biblique et extrabiblique sont lus en vis-à-vis, de manière à susciter une certaine familiarité avec ces traditions.




  S'il y a des psaumes dans les productions littéraires du Proche-Orient ancien, il en existe aussi dans d'autres livres de la Bible hébraïque et dans la Bible chrétienne. Il importe de prêter attention à ces textes qui se rapprochent des poèmes du Psautier tant par leur forme littéraire que par leur message spirituel et théologique. Le septième chapitre aborde les cantiques appartenant à l'Ancien Testament dans ses différentes versions, ainsi que ceux du Nouveau Testament, en les resituant dans leur cadre.




  Le Psautier constitué, les traditions juives et chrétiennes vont se référer constamment à cette source et l'utiliser dans leurs liturgies respectives, ce dont le huitième chapitre donne un aperçu. Il examine l'usage des psaumes dans la liturgie juive actuelle et notamment lors de fêtes particulières, mais aussi la présence de psaumes dans le Nouveau Testament et les différentes dimensions de la pratique de la prière chrétienne du Psautier.




  Si les psaumes sont utilisés dans la liturgie, il faut pourtant reconnaître que leur lecture et leur usage dans la prière ne sont pas toujours simples. En effet, certains textes heurtent par leur violence, d'autres par le caractère archaïque de leurs représentations, en particulier en ce qui concerne l'univers. La manière dont ils présentent la foi ou parlent de l'existence humaine peut aussi sembler dépassée. Ce sont toutes ces difficultés pour le lecteur d'aujourd'hui que prend en considération le neuvième chapitre, qui suggère quelques points d'attention sur le sens de ces textes et offre des pistes pour les intégrer à une prière actuelle.




  Le dixième chapitre évoque la postérité des psaumes dans la culture. Car ces textes sont amplement reçus et interprétés dans divers domaines de la création artistique : la littérature, la peinture, la musique, mais aussi le cinéma ou d'autres réalisations audiovisuelles. Ce dernier chapitre reproduit quelques citations et donne des références à des œuvres qui s'inspirent des psaumes de la Bible.




  Dans chacun de ces dix chapitres, les questions traitées sont illustrées par des passages précis du Psautier. Certains d'entre eux font l'objet d'un commentaire plus détaillé. À la fin de chaque chapitre sont proposées des suggestions pour poursuivre la réflexion et la recherche.




  La numérotation des psaumes adoptée est celle de la Bible hébraïque. Sauf indication contraire, la traduction française est celle de la TOB., édition 2010. Les abréviations des livres bibliques sont celles de cette même version, à l'exception du livre d'Isaïe désigné par Is.
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  Les grandes attitudes spirituelles dans les Psaumes





  Le Psautier conserve les cris d'un peuple de croyants et condense bon nombre d'expériences possibles de l'homme avec Dieu. Lorsqu'on parcourt les cent cinquante psaumes qui le composent, on s'aperçoit d'emblée qu'on a affaire à une grande variété de textes aux tonalités différentes, où s'exprime un sujet soit individuel, soit collectif.




  Si, pour prendre la mesure de ce recueil, on lit l'introduction (Ps 1) puis la conclusion (Ps 148–150), on constate qu'il s'ouvre par une béatitude : « heureux l'homme qui marche... » (Ps 1,1) et se referme par des textes qui ne sont plus que louange : « que tout ce qui respire loue le Seigneur » (Ps 150,6). Le premier psaume nous avertit que la prière est une marche, un compagnonnage avec un Dieu qui veut notre bonheur. Le dernier suggère que la louange est la visée ultime de l'existence humaine. Mais entre les deux, ces prières adressées à Dieu sans faux-semblants parlent de désir, de bonheur, de maladie et de souffrance... Elles formulent des exclamations d'action de grâce pour les bienfaits divins : « Seigneur, je rendrai grâce de tout mon cœur ; je redirai toutes tes merveilles » (Ps 9,2). Elles élèvent des cris d'appels au secours : « Seigneur écoute mon cri d'appel ! Par pitié, réponds-moi » (Ps 27,7). Elles permettent l'expression de la confiance : « le Seigneur est ma lumière et mon salut, de qui aurais-je peur ? » (Ps 27,1) ou celle de l'inquiétude : « jour et nuit, mes larmes sont mon pain... » (Ps 42,4). Elles mettent des mots sur l'épreuve de la maladie : « mon cœur palpite, les forces m'ont abandonné, j'ai perdu jusqu'à la lumière de mes yeux » (Ps 38,11), et sur celle de la mort qui approche : « pense à ce que dure ma vie : tu as créé l'homme pour une fin si dérisoire ! » (Ps 89,48). Elles permettent même le cri de la révolte : « C'est toi, pourtant, qui as rejeté, méprisé ton messie, qui t'es emporté contre lui » (Ps 89,39). Elles constituent en somme un miroir de l'expérience humaine et témoignent d'une rencontre de l'homme avec Dieu entre cri et louange, adoration et révolte. Elles nomment sans ambages les joies et les affres de l'existence humaine comme aussi le mystère d'un Dieu qui semble parfois se dérober à l'homme et demeure pourtant son seul secours.




  Les cent cinquante psaumes du Psautier sont ainsi avant tout l'expression de la foi, de la détresse, de l'espérance ou de la confiance de ceux qui les ont produits. Ces prières en forme poétique témoignent d'expériences religieuses personnelles et collectives.




  
L'histoire de la recherche sur les catégories de psaumes




  Les différences de tonalité et d'écriture des psaumes ont conduit les commentateurs à rechercher des critères qui permettent de les ranger par famille et de les situer dans leur contexte cultuel, sociologique et historique. Les tentatives pour définir ces textes ont toutefois évolué. Notamment, plutôt que de les classer selon des genres littéraires précis, on en est venu à prendre en compte les attitudes spirituelles auxquelles ils donnent voix. Au-delà du cadre liturgique de leur utilisation en Israël, on s'est intéressé à leur enracinement dans la vie et dans l'existence concrète d'individus ou de communautés. En complément à l'analyse de chaque psaume comme unité littéraire, on a davantage cherché à comprendre la dynamique qui sous-tend le recueil en son entier.




  Un grand pionnier de la classification des psaumes par genres littéraires fut Hermann Gunkel, le fondateur de l'école dite « histoire des formes littéraires » (Formgeschichte). Il établit cette classification par genres littéraires sur la base de phraséologies typiques, de structures de contenu et d'ancrages dans des situations socioculturelles concrètes (Sitz im Leben).




  Dans une série d'études publiées à partir de 1904 et dans son commentaire de 1926, Gunkel distingue cinq genres littéraires principaux qu'il nomme : hymnes (par exemple les Ps 145–150), lamentations collectives (Ps 44 ; 74 ; 79 ; 80 ; 83), lamentations individuelles (Ps 13 ; 54 ; 88), chants d'action de grâce individuelle (Ps 18 ; 30 ; 66) et psaumes royaux (Ps 2 ; 18 ; 45 ; 72 ; 101 ; 110). À ces catégories les plus importantes, il ajoute divers genres mineurs : psaumes de pèlerinage (Ps 84 ; 122), psaumes d'action de grâce nationale (Ps 66 ; 67 ; 124 ; 129), psaumes didactiques (Ps 1 ; 37 ; 73), psaumes influencés par le prophétisme (Ps 9 ; 46 ; 68 ; 82), psaumes responsoriaux et liturgies (Ps 121 ; 132 ; 134). Il observe, bien entendu, que de nombreux psaumes sont en réalité hybrides et que s'y mêlent plusieurs genres.




  Or la notion de psaumes hybrides comme aussi la fluidité entre le « je » et le « nous » au sein de mêmes pièces interrogent la possibilité d'une distribution serrée. En effet, psaumes individuels et psaumes collectifs ne sont pas, non plus, des catégories étanches. Outre le fait que le « je » et le « nous » se succèdent en certains psaumes (Ps 20 ; 44 ; 66 notamment), une prière originellement individuelle a pu être reprise par la communauté et, inversement, une prière d'abord collective adoptée comme prière individuelle.
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